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FAITS DIVERS

Portrait du Capitaine Dreyfus.

Les nombreuses personnes qui montent et descendent

Regent Street sont attirees par un agrandissement sus-

pendu ä la porte d'entree de Romney Studio n" 1 20. C'est

un portrait du Capitaine Dreyfus, dont le cliche a ete fait
immediatement apres la triste ceremonie de la degradation.
Quand on observe l'expression ferme et digne de la phv-
sionomie, on a peine it se representee qu'un homme cou-
pable ait pu se comporter comme cela ä ce terrible moment.

Deux negatifs sont en possession de la Romney Studio,
et Ton peut supposer que, si la revision arrive ä etablir
l'innocence de Dreyfus, il y aura de nombreuses demandes

d'epreuves ou de reproductions.
(British Journal of Photography.)

Le Cinematographe et les theatres de Paris.

La Commission des theatres de Paris a regle de la facon
suivante l'tisage des appareils cinematographiques :

i° Ne pas employer de lampes ä carburateur oxyethe-
rique ;

1" Placer l'appareil it projections dans une cabine cons-
truite en materiaux incombustibles et du cöte oppose ä la
sortie du public ;
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3" Aerer la cabine a l'aide d'une ouverture menagee
dans le plafond et garnie de toile metallique ä mailles fines.

4" Interposer entre le condensateur et la pellicule line
cuve d'eau additionnee d'alun ;

b" Recueillir les pellicules au fur et ä mesure de leur
deroulement dans une caisse metallique percee de la seule

ouverture necessaire ä leur passage ;

6° Exiger dans la cabine la presence de deux Operateurs
dont l'un sera specialement charge de l'enroulement des

pellicules. de facon qu'il ny ait pas plus d'une bände de

celluloid deroulee ä la fois ;

7° Placer ä la portee de la main des Operateurs deux

seaux remplis d'eau ;

8° Interdire formellement de fumer dans la cabine ;

0° Ne pas faire usage de lampes ä incandescence mobiles
et ruettre des conducteurs electriques sous moulures.

M. C. P. Goerz, de Berlin, consulte par notre confrere
Helios, au sujet du prix eleve des objectifs de marque, le

verre, matiere premiere n'ayant qu'une valeur minime,
ecrit ce qui suit :

« Le prix de la matiere employee vaut de i 5 ä i do francs
le kilogramme. Le clivage, le degrossissage, l'ebrutage.
l'usure, le polissage, les bris, les pail les. les trainees,
reduisent finalement un kilogramme de matiere au tiers.
Une lentille de ioo grammes linit ainsi par revenir a

4D francs, sans la main d'oeuvre, et alors seulement
commence le travail qui, souvent lorsqu'il est pret d'etre ter-
mine, oblige l'opticien a rejeter la lentille par suite d'un
defaut nouveau. Chaque fönte de verre oblige le fabricant
d'objectifs a faire des essais nombreux qui amenent des

calculs sans fin. En resume, le coüt des objectifs de marque
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se justifie et il y a peu de chance que ces objectifs dimi-
nuent de prix d'ici it longtemps ».

La photographic dans l'enceinte de l'Exposition de 1900.

Void la lettre ecrite ä M. Pector, secretaire general de

l'Union nationale des Societes photographiques de France,

par le Commissaire general de l'Exposition.

« Monsieur le Secretaire general,

« Par lettie du i p juin, vous avez bien voulu m'ex-

primer, au nom de l'Union nationale des Societes
photographiques de France, le vueu que le droit de prendre des

vues photographiques dans l'enceinte de l'Exposition de

lpoo ne fasse pas l'objet d'un monopole, mais reste accessible

a tous les amateurs ou professionnels, sous reserve
d'une reglementation ii intervenir.

« J'ai l'honneur de vous accuser reception de cette de-

peche.
« Comrne vous le savez, l'Administration s'est montree

jusqu'ici aussi liberale que possible pour les operations
photographiques effectuees sur les chantiers de l'Exposition.

« II serait premature de fixer, pres de deux ans a

l'avance, le regime qui devra etre applique ä la periode
d'exploitation.

« Aucune etude n'a encore ete entreprise pour la
determination de ce regime ; les bruits dont a pu s'emouvoir
l'Union nationale ne reposaient done sur aueun fonde-

ment: e'est ce que j'ai dejä declare ä une delegation de

representants des publications illustrees. Quand le

moment sera venu, je n'oublierai pas, soyez en certain, Monsieur

le Secretaire general, le voeu dont vous avez c;te
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l'interprete aupres de moi et je m'efforcerai de trouver des

regies qui concilient tous les interets en jeu.
« Agreez, Monsieur le Secretaire general, l'expression

de mes sentiments les plus distingues.

« Le Commissaire general.
« A. Picard.

Cette lettre ne precise aucune solution, mais il y a lieu

d'esperer que Ton tiendra compte des voeux exprimes par
M. Pector.

A propos de l'Exposition universelle, il \ a lieu d'in-
fortner les personnes, amateurs ou industriels, desireux de

prendre part il l'Exposition, que le delai extreme pour
adresser les demandes d'admission doit expirer en fevrier
prochain.

Moniteur.)
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